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SUR QUELQUES ALGUES CALCAIRES
(CORALLINACEES, PEYSSONELIACEES)

DES CALCAIRES A PETITES NUMMULITES
DES CHAINES SUBALPINES SEPTENTRIONALES

(MASSIF DES BORNES, HAUTE-SAVOIE, FRANCE)

PAR

Genevieve SEGONZAC 1 et Jean CHAROLLAIS 2

Resume

Les auteurs decrivent la transgression marine au Priabonien dans les chaines subalpines septen-
trionales entre l'Arve et le Borne et presentent plusieurs cartes paleogeographiques relatives ä cette
transgression. Celle-ci est caracterisee par des depots riches en Corallinacees dont une quarantaine
d'especes sont decrites, figurees et commences. De plus, une nouvelle espece de Lithothamnium a
ete decouverte dans cette region.

Abstract

The authors describe the Priabonian marine transgression of the northern subalpine chains
between the Arve and the Borne. They present several paleogeographical maps in relation to this
transgression which is characterised by Corallinaceous limestones. About forty species are described,
figured and commented upon. A new species of Lithothamnium was discovered in the area.

INTRODUCTION STRATIGRAPHIQUE
(J. C.)

Recemment, J. Martini (1963, 1968, 1970) a publie toute une serie de travaux
sur les terrains d'äge Tertiaire des chaines subalpines savoyardes. Cet auteur a decrit
1'evolution paleogeographique de ces regions, notamment du massif des Bornes, ä

partir de ses nombreuses observations, tout en s'appuyant sur les travaux des anciens

auteurs dont H. Douxami (1896), L. Moret (1919, 1926, 1934, 1952), E. Parejas
(1938), J. Rosset (1956), D. Rigassi (1957), D. Dondey (1961), J. Charollais et

F. Wellhauser (1962), J. Charollais (1963), et sur des travaux non publies (Travaux
de diplöme de LT.F.P.; travaux de diplöme de Geneve).

1 14, place Dupuy, 31000 Toulouse, France.
2 Lab. Geologie et Paleontologie, 13 r. Maraichers, Geneve, Suisse.
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L'evolution paleogeographique ainsi que l'etude de « la migration du geo-
synclinal subalpin Savoyard ä la fin de l'Eocene et au debut de l'Oligocene»
remarquablement esquissee par J. Martini (1968) sont surtout basees sur la litho-
stratigraphie. Restent ä etudier les associations faunistiques et floristiques d'äge
Tertiaire afin de suivre revolution des differents milieux de sedimentation. C'est dans

ce cadre paleontologique et biostratigraphique que nous presentons cette premiere
note sur les Corallinacees de la formation des calcaires ä petites Nummulites du

massif des Bornes, entre l'Arve et le Fier.

Apres un bref rappel sur la lithostratigraphie, nous placerons dans leur contexte

geologique les differents echantillons analyses paleontologiquement. Puis, toute une
serie de photographies des especes de Corallinacees rencontrees seront presentees

avec des commentaires utiles ä la diagnose. En effet, la formation des calcaires ä

petites Nummulites et Corallinacees etant largement repandue dans les Alpes, il nous
a semble opportun de figurer les meilleurs exemplaires d'Algues et de les commenter
afin que ce travail puisse etre utilise par d'autres chercheurs travaillant dans les memes
domaines.

I. EVOLUTION PALEOGEOGRAPHIQUE
DU MASSIF DES BORNES AU TERTIAIRE

La succession lithostratigraphique est presentee ä la fig. 1. Apres la regression
de la mer ä la fin du Cretace (ou au Paleocene l'emersion du massif des Bornes est

caracterisee par une periode de plissements, de cassures et d'erosion. C'est done sur
une region ä relief accidente que s'avancera la mer ä l'Eocene inferieur. Le mouve-
ment general de transgression correspond ä une toute une serie d'oscillations
(transgressions et regressions) qui determineront tour ä tour des milieux marins francs tres

peu profonds, des milieux saumätres et des milieux lacustres. Ce n'est qu'au Pria-
bonien que la mer recouvrira tout le massif des Bornes, ä part quelques petites lies

(ile de Prele, ile du Ruisseau de l'Ebat): dans les eaux chaudes et agitees de cette mer
pullulent les Foraminiferes benthiques particulierement les petites Nummulites,
les Algues Corallinacees qui encroutaient les galets ou d'autres organismes. Tous les

echantillons analyses paleontologiquement proviennent de ce depot (sauf l'echantil-
lon 697 b).

A la fin du Priabonien, les fonds marins s'abaissent; se deposent alors des

marnocalcaires riches en Foraminiferes d'abord benthiques puis uniquement planc-
tiques (Globigerines). Apres avoir atteint un maximum de profondeur, le bassin se

comble avec une sedimentation de type flysch. Des lors, le massif des Bornes ne

subira plus d'incursions marines, mais sera affecte par d'intenses phases de plissement
et d'erosion qui determineront le paysage actuel: suite de synclinaux et d'anticlinaux
tres fortement erodes aboutissant parfois ä un relief inverse. Ainsi, les sommets des
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anticlinaux seront-ils systematiquement decapes de leurs depots d'äge Tertiaire.
Aujourd'hui, ceux-ci ne sont visibles que dans les synclinaux oil s'est developpee une

importante couverture vegetale, ce qui explique la discontinuity des observations et
la difficulte de reconstituer minutieusement les anciens biotopes.

CHRONOSTR. LITHOSTRATIGRAPHIE MILIEU

Oligocene inf

Schistes marno-micaces (avec gres du Val d'Illiez)

marinSchistes ä Meletta

Marnes ä Foraminiferes
1

Priabonien

Calcaires greseux ä Foraminiferes arenaces marin neritique

Calcaires ± greseux et congl ä petites Nummulites et Corallinacees marin perirecifalf~ „ ui i ^ Calcaires ä PolypiersCouches des Diablerets 72,
saumätr^

ä 2Penreafa
LucuslilF

Calcaires greseux et conglomerats ä Cyanophycees
marnes blanches et calcaires fins

fluvio-lacustre,
lacustre

Lutetien inf.

Calcaires greseux ä Cyanophycees lacustre

Calcaires greseux brechiques ä grandes Nummulites Jmarin neritique

Cuisien inf. Grest calcaires ä Nummulites et Alveolines connus
seulement ä 1 'etat remanie

marin' neritique

Fig. 1. — Lithostratigraphie des chaines subalpines, entre l'Arve et le Fier (Tertiaire).

II. ETUDE DES FORMATIONS D'AGE EOCENE
DANS LES SYNCLINAUX DU MASSIF DES BORNES

ENTRE L'ARVE ET LE FIER

Nous avons echantillonne les Calcaires ä petites Nummulites et Corallinacees
dans la plupart des synclinaux, entre l'Arve et le Fier; seul, l'echantillon 697 b

provient des Calcaires ä Polypiers, equivalent lateral des Couches des Diablerets
(fig. 2).
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Fig. 2. — Carte des affleurements des formations d'äge Eocene
(non compris Ies Marnes ä Foraminiferes),

d'apres la Carte geologique de France 1/80.000 (Annecy, 3e edition)
peu modifiee. Sur cette carte, figurent les numeros d'echantillons

dont les Corallinacees ont ete analysees.
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A. Formation des calcaires a polypiers

La formation des calcaires ä Polypiers bien developpee dans la terminaison meri-
dionale du synclinal de Delaire, est facilement observable dans les gorges du Borne,
le long de la route D12 reliant St-Pierre-de-Rumilly au Petit-Bornand. Cette formation
d'une epaisseur de 25 m comprend des bancs calcaires plus ou moins greseux parfois
conglomeratiques, separes par des delits schisteux charbonneux ä rares Ostracodes.
Les facies pourtant riches en Foraminiferes ne renferment pas de Nummulites; par
contre, les Coraux, les Huitres, les Pectinides, les Bryozoaires et les Corallinacees

abondent; parmi ces dernieres, citons (ech. 697 b: 913,38/122,95):

Archaeolithothamnium dallonii Lemoine

Lithophyllum mengaudi Lemoine

Lithoporella minus Johnson
Lithothamnium cf. abrardi Lemoine
Lithothamnium cf. minae Lemoine

Mesophyllum pfenderae Lfmoine
Mesophyllum sp. I

B. Formation des calcaires a petites nummulites et corallinacees

1. Region comprise entre EArve et le Borne

Entre l'Arve et le Borne, la formation des calcaires ä petites Nummulites et

Corallinacees a dejä ete etudiee en detail (J. Charollais, 1963). Aussi, nous ne

decrirons que tres sommairement les affleurements de cette region (fig. 3). Cette

formation accuse de grandes variations d'epaisseur et de lithologie; de plus, eile

repose tantöt sur les Calcaires sublithographiques, tantöt sur les Gres verts, tantöt
sur les calcaires urgoniens et meme parfois sur les calcaires greseux ä Toxaster (d'äge
Hauterivien). A L'Eocene, la mer s'est done avancee sur des rivages accidentes

morphologiquement, plisses et failles, tres variables lithologiquement (gres ou
calcaires); cette complexite se reflete dans la composition petrographique tres variee
des Calcaires ä petites Nummulites et Corallinacees. Les facies les plus riches en

Corallinacees correspondent ä des calcaires biodetritiques parfois greseux ou micro-
conglomeratiques, tres riches en microfaune: Amphistegina sp., grands Arenaces,

Asterigerina sp., Asterocyclina sp., Cbapmannina sp., Cibicides sp., Discocyclina sp.,
Discorbis sp., Eorupertia sp., Eponides sp., Gypsina sp., Halkyardia sp., Linderina sp.,
Milioles, Nummulites chavannesi, N. fabianii, N. garnieri, N. incrassatus, N. vascus,

Operculum alpino, PeUatispira sp., Rupertia sp., Sphaerogypsina sp., Spiroclypeus
granulosus, Storrsella sp. (J. Charollais, 1963, pi. 11). En outre, de nombreux debris
de Bryozoaires, de Coraux, de Mollusques (dont Chlamys sp., Ostrea gigantica),



Fig. 3.



DES CALCAIRES A PETITES NUMMULITES DES CHAINES SUBALPINES SEPTENTRIONALES 117

CORALLINEES

Amphiroa propria LEMOINE

Corallina sp.
Jania nummulitica LEMOINE

MELOBESIEES

Archaeolithothamnium sp.
Dermatolithon sp.
Lithophyllum densum LEMOINE

Lithophyllum dubium LEMOINE

Lithophyllum mengaudi LEMOINE

Lithophyllum quadrangulum LEMOINE

Lithophyllum simplex LEMOINE

Lithophyllum sp. A.

Lithophyllum sp. B.

Lithophyllum sp. C.

Lithophyllum sp. D.

Lithoporella melobesiodes (FOSLIE) FOSLIE

Lithothamnium andrusovi LEMOINE

Lithothatnnium bofilli LEMOINE

Lithothamnium faurai LEMOINE

Lithothamnium minae LEMOINE

Lithothamnium moreti LEMOINE

Lithothamnium obstrusum AIROLDI
Lithothamnium sp. A.

Lithothamnium sp. B.

Lithothamnium sp. C.

Melobesia sp.
Mesophyllum pfenderae LEMOINE

Mesophyllum suganum ROTHPLETZ

Mesophyllum sp. A.

Mesophyllum sp. B.

Syncl Syncl. Syncl. Syncl
Delaire Solaizon Cenise Thönes

Tableau 1

Corallinacees reconnues par Mmc P. Lemoine (1960) dans les Calcaires
ä petites Nummulites du massif des Bornes, entre l'Arve et Ie Borne.

Archives des Sciences. Vol. 27, fasc. I, 1974. 8



118 SUR QUELQUES ALGUES CALCAIRES (CORALLINACEES, PEYSSONELIACEES)

d'Oursins accompagnent les Corallinacees dont Mmc P. Lemoine avait examine
quelques exemplaires (1960, communication ecrite). Nous avons resume ses resultats
dans le tableau 1.

Le milieu dans lequel les Corallinacees se sont developpees correspond ä une mer
tres peu profonde, parsemee d'ilots, aux eaux chaudes, claires et agitees.

1A. Synclinal de Dessy

La formation des calcaires ä petites Nummulites et Corallinacees n'atteint que
quelques metres de puissance dans le synclinal de Dessy. Elle transgresse sur les

calcaires urgoniens au SW. Une bonne coupe peut etre relevee sur le flanc meridional
d'une ancienne carriere et dans le talus de la route Dl2, ä l'entree des gorges du Borne,

pres de St-Pierre-de-Rumilly. L'echantillon A5 provient du sommet de la formation
(912, 52/124, 80), dans un affleurement situe au bord de la route sur le flanc meri-

CONTÄCT ENTRE LES SCHISTES A MELETTA ET
LES CALCAIRES Ä NUMMULITES ET CORALLINACEES

FLANC NW DU SYNCLINAL DE DESSY

COMPOSITION

Carbonates

Quartz

il

Glauconie

Argiles, micas.
composes de rer

I ITHOI OGIE

EE1 " Hard - ground "

I i i I Marno-calcaires
I i i I schisteux.peu greseux

El Calcaires peu greseux

* Globigerines

Fig 4 —Coupe lithologique sur le flanc NW du synclinal de Dessy. Dans l'echantillon A15,
16-1604, H. Hagn (1960, communication ecrite) avait reconnu avec Uvigenna sp.:

Globigerina cf. amphapertura Bolli
Globigerma ciperoensis Bolli
Globigerina parva Bolli
Globigerina cf. triloculare D'orbigny
Globigerina cf yeguaensis Weinzierl & Applin
Globigerinella sp.
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dional du synclinal de Dessy. En ce point, les Calcaires ä petites Nummulites et

Corallinacees sont directement surmontes par les Schistes ä Meletta qui ravinent la

partie superieure de la formation (fig. 4). Le microfacies de l'echantillon A5 correspond
ä une biosparite peu greseuse microconglomeratique (galets de calcaires sublitho-
graphiques ä Fissurines) riche en Foraminiferes (dont Nummulites incrassatus), en

debris de Bryozoaires, d'Algues calcaires parmi lesquelles:

Arehaeolithothamnium dallonii Lemoine
Corallina sp.

Lithophyllum sp.

Lithoporella melobesioides (Foslie) Foslie
Lithothamnium andrusovi Lemoine
Lithothamnium bofilli Lemoine
Lithothamnium marianae Johnson
Pseudolithothamnium album Pfender Polystrata alba (Pfender) Denizot)

1B. Synclinal de Solaizon

La zone synclinale comprise entre l'anticlinal de la Pointe d'Andey et l'anticlinal
des Rochers de Leschaux — les Combes est extremement complexe du point de vue

stratigraphique et tectonique, surtout dans sa partie NE. Aussi, nous ne mentionnerons

que deux affleurements, Tun sur le flanc oriental du synclinal de Solaizon sous la

Pointe d'Andey, l'autre sur le flanc occidental, au pied des Combes.

A l'E de la Pointe d'Andey, les Calcaires ä petites Nummulites et Corallinacees
d'oü provient l'echantillon 1812 (916,64/123,76), transgressent sur le membre
inferieur (schisteux greso-glauconieux) des Gres verts et se presentent sous un facies

microconglomeratique ä galets de calcaires urgoniens et de biomicrites ä Fissurines;
le ciment microsparitique est greseux et renferme de nombreux Foraminiferes, des

debris de Bryozoaires et de Corallinacees dont:

Arehaeolithothamnium dallonii Lemoine
Jania sp.

Lithophyllum contii Mastrorilli
Lithophyllum simplex Lemoine

Lithophyllum sp. A. Johnson
Lithoporella melobesioides (Foslie) Foslie
Lithothamnium aggregatum Lemoine
Lithothamnium andrusovi Lemoine
Lithothamnium charollaisi Segonzac
Lithothamnium minae Lemoine
Lithothamnium vaughani Howe
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Sur le flanc NW du synclinal de Solaizon, au pied de la paroi des Combes, de

nombreux replis affectent les Calcaires ä petites Nummulites et Corallinacees; dans

le coeur d'un petit synclinal (122,39/917,41), cette formation apparait sous un fades

biodetritique, greseux, peu glauconieux, microconglomeratique, riche en Foramini-
feres, debris de Bryozoaires, d'Echinodermes, de Corallinacees telles que (echantil-
lon 1826):

Lithophyllum cf. borneoense Johnson
Lithophyllum simplex Lemoine
Lithothamnium marianae Johnson

IC. Synclinal de Cenise

Generalement, les Calcaires ä petites Nummulites et Corallinacees sont peu epais

et assez uniformes lithologiquement dans tout le synclinal de Cenise. Surle flanc NW
du synclinal, les epaisseurs sont encore reduites par tectonique pres du decrochement
du col de la Glaciaire. La (echantillon 1795: 917,78/121,78), le facias est greseux,
microconglomeratique (galets de biomicrites ä Fissurines) ä ciment biosparitique
riche en Foraminiferes, debris de Bryozoaires, d'Echinodermes et de Corallinacees

dont:
Jania sp.

Lithophyllum cf. borneoense Johnson
Lithophyllum mengaudi Lemoine

Lithophyllum simplex Lemoine

Lithophyllum sp. A. Johnson
Lithothamnium minae Lemoine

Sur le flanc meridional du synclinal de Cenise, au pied de la Pointe de Sosay, les

faci&s sont parfois biomicritiques (echantillon 248: 120.24/918,08). riches en

Foraminiferes, debris de Bryozoaires, d'Echinodermes, de Corallinacees comme:

Archaeolithothamnium sp.

Lithophyllum barbarense Lemoine

Lithophyllum quadrangulum Lemoine var. welschi Lemoine

Lithoporella melobesioides (Foslie) Foslie
Lithoporella minus Johnson
Lithothamnium andrusovi Lemoine
Lithothamnium bofilli Lemoine
Lithothamnium marianae Johnson
Lithothamnium äff. ramosissimum Gumbel, n. comb. Conti
Mesophyllum pfenderae Lemoine
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1D. Synclinal de Thönes

Dans le synclinal de Thönes, les Algues n'ont ete etudiees que dans la partie
comprise entre le col de la Colombiere et la vallee du Borne. Dans cette partie du

synclinal, les Calcaires ä petites Nummulites et Corallinacees presentent de grandes
variations de lithologie et d'epaisseur; ils transgressent soit sur les Calcaires sub-

lithographiques soit sur les Gres verts, ce qui est du ä une tectonique ante-priabo-
nienne evidente, notamment au-dessus du hameau de la Gaudiniere (D. Dondey,
1961; J. Charollais, 1963).

Au N de la vallee du Borne, la formation des calcaires ä petites Nummulites et

Corallinacees est transgressive sur les Gres verts et forme une petite cuesta dont la
base est conglomeratique. L'echantillon V97 qui provient du sommet de la cuesta

(111,84/915,58) est riche en Foraminiferes (dont Nummulites cf. incrassatus, N.

chavannesi, N. fabianii, Discocyclines), debris d'Echinodermes, d'Algues calcaires

dont:
Archaeolithothamnium dallonii Lemoine

Lithophyllum cf. borneoense Johnson
Lithothamnium vaughani Howe
Pseudolithothamnium album Pfender
Udoteacee

Plus au N, au-dessus du Grand-Bornand, une grande carriere (113,31/917,25)
est entaillee dans les Calcaires ä petites Nummulites et Corallinacees. Les

Foraminiferes pullulent dans les facies biomicrosparitiques, avec Nummulites chavannesi,

N. fabianii, N. garniert, N. incrassatus, Asterocyclina sp., Sphaerogypsina sp. En plus
de nombreux debris d'Echinodermes, de Bryozoaires, les echantillons 1928 et 1929

renferment:

Archaeolithothamnium dallonii Lemoine
Archaeolithothamnium sp.

Lithophyllum barbarense Lemoine

Lithophyllum simplex Lemoine

Lithophyllum sp. A. Johnson
Lithothamnium abrardi Lemoine
Lithothamnium aggregatum Lemoine
Lithothamnium andrusovi Lemoine
Lithothamnium bofilli Lemoine
Lithothamnium charollaisi Segonzac
Lithothamnium faurai Lemoine
Lithothamnium marianae Johnson
Lithothamnium äff. ramosissimum Gumbel, n. comb. Conti
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Peyssonelia antiqua Johnson
Peyssonelia sp.
Pseudolithothamnium album Pfender

Alors que les deux echantillons ci-dessus provenaient de la base de la formation,
l'echantillon 1261 que nous avons recueilli ä l'W des chalets de Cuillery, au pied du

Buclon (918,42/117,42), correspond au sommet de la formation. En ce lieu, les

Calcaires greseux ä Foraminiferes arenaces ne se sont pas deposes et les Marnes ä

Foraminiferes ravinent le sommet des Calcaires ä petites Nummulites et
Corallinacees; parmi celles-ci, nous avons reconnu dans l'echantillon 1261:

Nombreuses Lithophyllees
Lithophyllum mengaudi Lemoine

Lithophyllum simplex Lemoine

Enfin, au col de la Colombiere (118,68/920,52), pres de la petite chapelle, les

Calcaires ä petites Nummulites et Corallinacees sont separes par une discordance de

ravinement (« disconformity »), des Marnes ä Foraminiferes etudiees en detail par
J. Charollais et F. Wellhauser (1962). L'echantillon 1345 preleve au sommet de

la formation a livre:
Lithophyllum barbarense Lemoine

Lithophyllum cf. borneoense Johnson
Lithophyllum contii Mastrorilli
Lithophyllum mengaudi Lemoine
Lithothamnium abrardi Lemoine
Lithothamnium marianae Johnson

2. Region comprise entre le Borne et le Fier

La region comprise entre le Borne et le Fier a ete particulierement bien decrite

par J. Martini (1970). Aussi, ne presenterons-nous que de nouvelles cartes paleogeo-
graphiques basees sur les travaux de cet auteur, sur nos propres observations et sur
nos Ieves geologiques.

2A. Synclinal du Planet

Sur le flanc renverse du synclinal du Planet, chevauche par l'anticlinal de Sous-

Dine, les Calcaires ä petites Nummulites et Corallinacees (d'ailleurs non figures sur
la carte geologique de France au 1 /80.000) atteignent 3 ä 4 m de puissance et trans-
gressent directement sur les calcaires urgoniens. La, certains facies sont lumachelliques
comme dans l'echantillon 3396, calcaire biodetritique greso-glauconieux, riche en
debris d'Echinodermes, de Brachiopodes, de Bryozoaires, d'Algues calcaires dont:
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Lithophyllum barbarense Lemoine

Lithophyllum cf. borneoense Johnson
Lithophyllum mengaudi Lemoine

Lithoporella minus Johnson
Lithothamnium minae Lemoine
Lithothamnium roveretoi Airoldi
Peyssonelia sp.

2B. Synclinal de Champlaitier

Le synclinal de Champlaitier compris entre l'anticlinal de Sous-Dine et l'anti-
clinal de la Montagne des Fretes est assez peu replisse et faille. A l'Eocene, cette

region etait dejä plissee et faillee, c'est ce que montre la figure 5. J. Martini (1970,

p. 250-253) a reconnu des facies lacustres, saumätres et marins notamment au col du

Freux; mais, les facies marins (Calcaires ä petites Nummulites et Corallinacees)
predominent tres nettement; les facies lacustres et saumätres sont ä peine cartogra-
phiables au 1/20.000e, tellement les affleurements sont petits et les formations reduites.
Les quatre echantillons preleves dans le synclinal de Champlaitier correspondent
tous ä la formation des calcaires ä petites Nummulites et Corallinacees.

Echantillon 2566 (908,01/116,50): calcaire biodetritique, microconglomeratique,
greso-glauconieux ä Foraminiferes (petites Nummulites, Textularides, grands
Arenaces), debris d'Echinodermes, de Bryozoaires, de Corallinacees dont:

Archaeolithothamnium dallonii Lemoine
Lithothamnium äff. ramosissimum Gumbel, n. comb. Conti

Echantillon 2840 (910,88/118,70): microfacies absolument identique ä celui de

l'echantillon 2566. Les Corallinacees reconnues sont:

Archaeolithothamnium dallonii Lemoine
Archaeolithothamnium sp.
Corallina sp.

Lithophyllum barbarense Lemoine

Lithophyllum cf. borneoense Johnson
Lithophyllum mengaudi Lemoine

Lithophyllum simplex Lemoine

Lithoporella melobesioides (Foslie) Foslie
Lithothamnium abrardi Lemoine
Lithothamnium andrusovi Lemoine
Lithothamnium charollaisi Segonzac
Lithothamnium cf. minae Lemoine
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Lithothamnium roveretoi Airoldi
Lithothamnium vaughatii Howe
Mesophyllum sp.

LITHOSTRATIGRAPHIE
DES FORMATIONS D'ÄGE EOCENE

SYNCLINAL DE CHAMPLAITIER

ECHELLE DE LA CARTE DES AFFLEUREMENTS DES CALCAIRES

Ä NUMMULITES ET CORALLINACEES

LEGENDE DES FORMATIONS TRANSGRESSEES
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Fig. 5. — Cartes des affleurements des formations d'äge Eocene
(non compris les Marnes ä Foraminifferes)

actuellement visibles dans le synclinal de Champlaitier.
Les terrains constituant le substratum lors de la transgression marine ä l'Eocene.

ont dte figures en « fausse perspective ».
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Echantillon 3430 (910,00/118,00): biomicrite tres peu greseuse ä Foraminiferes
(petites Nummulites, Textularides, Milioles), ä debris de Bryozoaires, d'Algues
calcaires avec:

Archaeolithothamnium dallonii Lemoine
Archaeolithothamnium sp.
Corallina sp.

Lithophyllum barbarense Lemoine

Lithophyllum cf. borneoense Johnson
Lithophyllum contii Mastrorilli
Lithophyllum mengaudi Lemoine

Lithophyllum simplex Lemoine

Lithophyllum sp. A. Johnson
Lithoporella melobesioides (Foslie) Foslie
Lithoporella minus Johnson
Lithoporella cf. minus Johnson
Lithothamnium abrardi Lemoine
Lithothamnium cf. abrardi Lemoine
Lithothamnium andrusovi Lemoine
Lithothamnium bofilli Lemoine
Lithothamnium charollaisi Segonzac
Lithothamnium minae Lemoine
Lithothamnium cf. minae Lemoine
Lithothamnium moreti Lemoine
Lithothamnium roveretoi Airoldi
Lithothamnium vaughani Howe
Mesophyllum pfenderae Lemoine

Mesophyllum rigidum Mastrorilli
Mesophyllum sp.

Peyssonelia antiqua Johnson
Peyssonelia sp.

Echantillon 3431 (911,66/119,44): microfacies identique ä celui de l'echantillon
3430; Algues calcaires reconnues:

Archaeolithothamnium sp.

Lithophyllum barbarense Lemoine

Lithophyllum cf. borneoense Johnson
Lithophyllum sp. A. Johnson
Lithoporella melobesioides (Foslie) Foslie
Lithoporella minus Johnson
Lithoporella cf. minus Johnson
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Lithothamnium cf. minae Lemoine

Mesophyllum sp.

Peyssonelia antiqua Johnson

2C. Synclinal du Plateau des Glieres

Les formations d'äge Eocene affleurent assez largement dans le synclinal du
Plateau des Glieres, malheureusement une couverture vegetale assez etendue nuit
souvent ä l'observation. La figure 6 representant les differentes formations directe-

ment transgressives sur le substratum d'äge mesozolque, a ete etablie grace aux
excellentes observations de J. Martini (1970) et ä nos propres leves geologiques;
cette carte revele une tres grande variability des facies transgressifs: en effet, au N du

synclinal, ce sont les facies lacustres qui reposent sur le substratum d'äge mesozolque
tandis que dans la partie centrale, ce sont les Marnes ä Foraminiferes. Mais, comme
le fait remarquer J. Martini (1970, p. 259): « les zones oü le facies ä Foraminiferes
arenaces et meme les marnes bleues Marnes ä Foraminiferes) transgressent
directement sur le substratum, n'etaient pas necessairement insulaires au moment du

depot des assises ä Melobesiees. II s'agit plutöt de zones de non deposition, recou-
vertes par les eaux et balayees par les courants oü des Algues encroütantes pouvaient
quand meme se developper en s'agrippant aux anfractuosites ».

Tous les echantillons (2343, 2352 et 2356) proviennent des Calcaires ä petites
Nummulites et Corallinacees; nous n'avons pas etudie specialement le facies calcaire
ä Corallinacees (signale par J. Martini, 1970) developpe dans le synclinal des Auges
et dans sa prolongation meridionale.

Echantillon 2343 (910,16/114,04): biomicrite greseuse, peu glauconieuse, ä

Foraminiferes (petites Nummulites, Textularides, Rotalides), debris de Bryozoaires,
de Corallinacees dont:

Arehaeolithothamnium dallonii Lemoine

Lithophyllum cf. borneoense Johnson
Lithophyllum mengaudi Lemoine

Lithophyllum simplex Lemoine

Lithoporella melobesioides (Foslie) Foslie
Lithoporella minus Johnson
Lithothamnium abrardi Lemoine
Lithothamnium cf. abrardi Lemoine
Lithothamnium andrusovi Lemoine
Lithothamnium faurai Lemoine
Lithothamnium cf. minae Lemoine
Lithothamnium moreti Lemoine
Lithothamnium roveretoi Airoldi
Lithothamnium vaughani Howe
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Echantillon 2352 (910,00/113,20): calcaire microconglomeratique ä galets

biomicritiques ä Fissurines et Globotruncanides encroütes par des Algues calcaires
telles que:

Archaeolithothamnium daUonii Lemoine
Corallina sp.

Lithophyllum barbarense Lemoine

Lithophyllum cf. borneoense Johnson
Lithophyllum mengaudi Lemoine

Lithoporella melobesioides (Foslie) Foslie
Lithoporella sp.
Lithothamnium abrardi Lemoine
Lithothamnium andrusovi Lemoine
Lithothamnium bofilli Lemoine
Lithothamnium marianae Johnson
Lithothamnium vaughani Howe
Mesophyllum rigidum Mastrorilli
Riquetophycus sp.? Denizot

Echantillon 2356 (909,24/113,14): microfacies identique ä celui de l'echantillon
2352; parmi les Corallinacees, les especes suivantes ont ete reconnues:

Archaeolithothamnium daUonii Lemoine

Lithophyllum cf. borneoense Johnson
Lithoporella melobesioides (Foslie) Foslie
Lithothamnium abrardi Lemoine
Lithothamnium andrusovi Lemoine
Lithothamnium bofilli Lemoine
Lithothamnium roverctoi Lemoine
Lithothamnium vaughani Howe
Mesophyllum rigidum Mastrorilli

III. CONCLUSIONS

L'etude preliminaire des Corallinacees des Calcaires ä petites Nummulites d'äge
Priabonien met en evidence la grande diversite des especes repandues dans le massif
des Bornes (tableau 2). Du point de vue paleontologique, une nouvelle espece a ete

decouverte et l'etude d'une deuxieme Serie de plaques minces permettra peut-etre de

decrire de nouvelles formes. Par contre, dans l'etat actuel de nos connaissances, il
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Archaao111hothanni um dallonli LEMOINE

Archaeolithothamnium sp.

Coralllna sp.

Jania ap.

Llthophylüea A caractftrea partlculiars
Lithophyllun barbarense LEMOINE

Llthophyllum cf. borrieoenae JOHNSON

Lithophyllun conti! MASTRORILLI

Lithophyllun mengaudl LEMOINE

Lithophyllun quadrangulum LEMOZNE

Lithophyllun quadrangulun LEHOINE var. welachi LEMOINE

Lithophyllun simplex LEHOINE

Llthophyllum ap. A. JOHNSON, 1957

Lithophyllun ap.

Llthoporalla nalobaaloldaa (FOSLIE) FOSLIE

Lithoporalla ninua JOHNSON

Llthoporalla cf. ninua JOHNSON

Lithoporalla ap.

Lithothanniun abrardi LEMOINE

Lithothanniun cf. abtardi LEMOINE

Llthothanniun aggragatun LEMOINE

Llthothamnium andrutovl LEMOINE

Lithothanniun bofilll LEMOINE

t"i1 5 charollalsi SEGONZAC

Lithothanniun faurai LEMOINE

1•t»a narlanaa JOHNSON

Lithothanniun ninaa LEMOINE

Lithothanniun cf. ninaa LEMOINE

Lithothanniun morati LEMOINE

Lithothanniun äff. rannaiaainum GUMBEL, n.comb.CONTI

Lithothanniun rovaratoi AIROLDI

Lithothanniun vaughani HONE

Mesophyllum pfenderae LEMOINE

Mesophylluin rigidum MASTRORILLI

Mesophyllum sp. 1

Peyssonelia antiaua JOHNSON

Peyssonelia sp.

Pseudolithothamnium album PFENDER Polystrata alba
MASSIEUX « OENIZOT)

Riquetophvcus 7 sp. DENIZOT

Udoteacöe

Tableau 2

Repartition geographique des Algues calcaires dans quelques synclinaux
du massif des Bornes, entre l'Arve et le Fier.
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n'est pas possible de distinguer des provinces caracterisees par des associations de

Corallinacees. Nous ne pouvons done ni confirmer ni infirmer l'hypothese de J.

Martini (1963) qui, se basant sur la repartition des Nummulites, a distingue dans le

massif des Bornes une zone externe et une zone interne definies par des facteurs

ecologiques particuliers.

Nous tenons a remercier le Fonds national suisse de la Recherche scientifique sans l'aide duquel
nous n'aurions pu mener a bien ce travail.
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PLANCHE I

Archaeolithothamnium dallonii Lemoine 1939

Seize mamelons et branches ä grandes cellules uniformement ieparties ont etc reperes dans les
Calcaires a petnes Nummuhtes et Corallinacees du massif des Bornes.

Les branches de 2 a 3 mm de longueur et de largeur, ne sont pas ranufiees. mais les cloisons
longitudinales sont continues (caractere note par Mn,e P. Lemoine, p 58).

Le thalle de la photo ci-contre montre des lignes d'accroissement particulierement marquees et
un conceptacle sexue. Les autres thalles sont tous steriles et leur determination a ete faite d'apres
des echantillons personnels provenant du Roc de Chere (partie meridionale du massif des Bornes)
I 'hypothalle de base debute par une file de grandes cellules rampantes, caractere frequent chez les
Archaeolithothamnium, lorsque la coupe permet de l'observer en entier: cette premiere file est, en
effet, souvent « mangee » par le thalle sous-jacent.

Cellules de Phypothalle basal. 15 ä 27 je x 9 ä 16 ;j.

Cellules du tissu medullaire: 20 ä 30 p. x 8 ä 16 ja.
Conceptacle sexue: 415 p. x 250 jj..

A. dallonii peut aussi former des croütes mamelonnees frequentes, dont les mensurations sont
identiques ä Celles des branches.

Fig. 1. — Vue partielle d'une branche. x 27 env.

Fig. 2. — La branche de la fig. 1 est entouree d'un thalle crustace appartenant aussi a A. dallonii
La file basale de Phypothalle est ici tres nette, x 264
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PLANCHE II

Lithophjllum barbarense LtMOlNt 1939

Le tissu de l'hypothalle est caracteristique par les proportions des mesurcs ccllulaires, soit 15 ä
35 ii. pour la longueur et 9 ä 20 ja pour la largeur. Elles sont moins rectangulaires et plus trapues,
raison supplementaire qui les difterencie de L continuum et L. mengaudi auxquels Mmc P. Lemoine
les compare

Le perithalle souvent mal coupe a des dimensions cellulaires plus petites dans de nombreux
thalles.

Cellules perithalle: 5 ä 17 ia x 4 ä 14 ,u.

Un specimen presente une ebauche d'un double perithalle.

Fig. I — Aspect general d'une croüte sans perithalle. x 64.

Fig. 2. — Detail du meme specimen, x 200 env.
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PLANCHE 111

Lithophyllum cf borneoense Johnson 1962

C'est un Lithophyllum a grandes cellules dont les cloisons transversales sont fines et discontirues
Mais, tandis que l'espece-type est pourvue de protuberances caracteristiques, les exemplaires du
massif des Bornes cn sont depourvus. De meme, les cellules du perithalle sont plus petites

Epaisseur hypothalle: 140 a 300 p.
Cellules hypothalle: 27 ä 45 p (55 p) x 8 ä 17 p.
Cellules perithalle: 5 ä 11 p x 6 ä 10 p.

Fig. 1. — Croüte ä hypothalle bien developpe. Le petit thalle an-dessus est un Litliopln lltmi sp. dont
on peut voir le detail pi. VII, fig. 3, x 90.

Fig. 2. — Agrandissement de la fig 1 Le perithalle est mal coupe, x 286.
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PLANCHE IV

Lithophyllum contii Mastrorilli 1966

Ce thalle presente un aspect rubane, souple, correspondant ä des lamelles qui devaient s'anasto-
moser sur le vivant. II est ä double perithalle et cette disposition n'est pas tellement frequente.
V. I. Mastrorilli (1966 a, p. 476) a fait,ä propos de cette espece.une etude detaillee et comparative
pour l'exphquer et la faire connaitre.

Les specimens d'äge Priabonien du massif des Bornes sont beaucoup moms beaux que ceux des
formations italiennes d'äge Oligocene; ceux-lä mesurent: 1 a 2 mm x 400 a 600 p.

Cellules hypothalle: 16 ä 32 p x 8 ä 12 p (16 p).
Cellules perithalle: 6 ä 10 p x 8 ä 11p.

Iis sont tous steriles.

Fig. 1 — Vue generale d'une lamelle. x 120.

Fig. 2. — Detail, x 200.
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PLANCHE V

Lithophvlluni mengaudi LtMOlNE 1934

Par comparaison avec les specimens des environs de Lamadrid (Espagne) (P Lemoine, 1934 b,
p 176) qui montrent en plaques minces un tissu tres homogene, un hypothalle a cloisons transversales
continues et arquees, ccux du massif des Bornes (Priabonien) paraissent moins reguliers Les cellules
de l'hypothalle sont plus etrcites et leurs cloisons transversales delimitent des rangecs nioins concen-
triques. ces cellules mesurent 15 a 30 u (37 p) x 7al5p(19p) Les cellules du penth tlle un peu
plus petitcs ont 5 a 13 u x 5 a 10 u

Les croütes sont toujours minces (144 a 230 u) et steriles

Fig 1 —Croüte mince avec ebauche de perithalle x 120

Fig 2 — Detail du piecedent x 240

Fig 3 — Specimen typique de Luhoplulliim mengaudi provenant du Roc de Chere (partie meri-
dionale du massif des Bornes, Priabonien) x 60
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PI ANCHF VI

Lithophyllum quadrangulum Lemoine 1934

Pendant longtemps, on ne connut que l'hypothalle de Lithophyllum quadrangulum Son perithalle
parut assez exceptionnel la premiere fois pour un faire la variete welshi, lorsque Mmc P. Lemoine
le rencontra dans des thalles d'äge Burdigalien et Helvetien. Bien que le perithalle soit peu frequent,
il existe dans des specimens d'äge Priabonien provenant du massif des Bornes. Ici, il est double.
C'est le deuxieme specimen ä deux perithalles, avec celui de Foum Bernche (P Lemoine, 1939, p 961.

Cellules hypothalle: 28 ä 57 ix x 14 ä 20 jx.
Cellules perithalle: 9 a 20 tx x 7 ä 16 jx.

La plupart des thalles n'ont que l'hypothalle et sont steriles.

Fig 1. — Cet exemplaire n'est pas parfaitement coupe, d'oü un aspect un peu desordonne de l'en-
semble. 11 est interessant ä comparer avec celui de Guam (Miocene superieur) decrit par
J. H. Johnson sous le nom de Lithophyllum sd. g (1964a, p. 18): meme morphologie,
double perithalle et cellules de dimensions comparables, quoique inferieures dans la
longueur des cellules hypothalliennes (24 ä 30 ;x x 16 ä 22 jx). x 102.

Fig. 2 — Detail du tissu. x 220.
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PLANCHE VII

Lithophyllum simplex Lemoine 1928

Lithoph>llum sp

Sous le nom de Lilhoplnllum simplex, ont ete groupees des croütes de plus de I mm de longjeur.
tres minces de 83 a 100 p de largeur (max 170 u) et rigides Le perithalle est le plus souvent r'duit
a une rangee

Cellules de 1 hypothalle 15 a 37 p x 7 a 14 j.
Cellules du perithalle 6? 13g x 8a IU

Fig 1 et 2 — Ces figures temoignent de l'aspect le plus frequemment rencontre x 796

Fig 3 — Lithophy Hum sp De nombreux debris de ce type s'intercalent entre differentes Melobe.iees
Les cellules sont nettement plus etroites que Celles de Lithophxllum simplex x 297
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PLANCHE VIII

Lithophyllum sp. A Johnson 1957

Ce Lithophyllum a ete decrit par J H. Johnson dans des formations d'äge Eocene superieur de
Saipan et Guam (iles Mariannes) oü ll forme des croütes minces toujours steriles et nombreuses
II en est de meme pour les thalles d'äge Priabonien du massif des Bornes, longs et etroits: 2 mm et
plus x 104 ä 300 jx.

Cellules hypothalle: IIa 28 [i x 6 ä 17 |x.
Cellules perithalle: 5 ä 13 jx x 6 ä 11 (x.

Fig. 1. — Aspect d'une croüte tres mince de 1,2 mm environ de longueur, x 156 env.

Fig 2. — Detail d'un autre specimen, x 275 env.
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PLANCHE IX

Lithoporella minus Johnson 1954

Les LithonoieUa sont des thallcs monostromatiqucs (sauf aux zones reproductrices), isoles ou
superposes (cas le plus Irequent) avec des conccptacles a un pore 1 es especes se diffeiencient par
la tadle des cellules et des conceptacles

L melobesioides (Foslie) Foslie a des cellules de 30 a 88 p x 10 a 41 u et des conceptacles de
600 a 1000 (jl de diametre

L minus Johnson est un thalle tres mince avec des cellules de 21 a 27 u. x 11 a 18 u. et des conceptacles

de 70 a 170 p x 50 a 70 p. Des exemplaires typiques ont ete decrits dans des formations d'äge
Eocene d'lshigaki-shima (J H Johnson, 1964 6, p 10) et Oligocene de Brie Mazzapiede (V I

Mastrorilli, 1967 paru en 1968, p 378)
Un autre Lithoporella a ete cree par J H Johnson avec des mesures intermediaires L antiqmtas

a des cellules de 44 a 53 u. x 14 a 17 u et des conceptacles de 341 u x 128 u. (J H Johnson, 1961

p 937, 1966 p 272)
L quadiatica Ishijima (1933, p 29) rappeile L minus par ses dimensions cellulaires 32 p x 15 a

16 p, mais a des conceptacles plus grands 240 p x 96 a 128 p
Bien d'autres Lithopoiella ont ete mentionnes, par exemple, L lonqicella Johnson (1961, p 637)

a grandes cellules 45 a 104 u x 9 a 15 u, L sp A Johnson (1965a, p 51) a cellules inclinees de
104 a 135 u. x 38 a 53 u

Parmi les exemplaires d age Priabomen du massif des Bornes, des thabes steriles ont ete rapportes
a L minus avec des mesures cellulaires de 9 a 23 p x 9 a 27 u.

D'autres thalles fcrtiles ont egalement les mesures cellulaires de L minus, mais les conceptacles
sont plus grands 300 a 400 u x 200 ut et de proportions identiques a Celles du Paleocene de Borneo
(J H Johnson, 1966, p 272) Iis ont ete rapportes a L cf minus bien que cette determination ne soit
pas entierement satisfaisante La variabilite des mesures est telle que le classement des Lithopoi ella
embarasse parfois les auteurs lorsque les thalles sont fertiles, alors que les conceptacles devraient
confirmer les valeurs des cellules II en resulte alors des interpretations a Sarawak, H J Johnson
(1962, p 163) determine un L melobesioides ayant des cellules de 33 a 63 p x 9 a 18 u. et des conceptacles

de 324 p x 213 u De meme, a Saipan, H J Johnson (1957, p 3 234) interprete comme L
melobesioides, un thalle d'äge Pleistocene dont les conceptacles ont 100 u. x 32 p et les cellules 26 a
45 p x 10 a 18 p II est probable que les differences de valeurs des conceptacles soient dues a leur
mode de reproduction sexue ou asexue

Fig 1 —Lithopoi ella cf minus x 87

Fig 2 —Lithopoi ella cf minus x 202

Fig 3 —Lithopoi ella cf minus Thalle a gros conceptacles et petites cellules sur Peyssonelia anliqua
Johnson x 94
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PLANCHE X

Lithothamnium abrardi Lemoine 1934

Lithothammum abrardi est un des thalles les plus interessants des Calcaires a petites Nummulitcs
et Coralünacees du massif des Bornes. II apparait tres souvent sous forme de croütes minces isolees
ae plusieurs mm de longueur mais pouvant aussi se superposer ä elles-memes jouö fois de mantere
lache.

Souvent fertile, c'est la premiere fois qu'on peut observer ses conceptacles. J. H. Johnson a
cependant decrit un L. cf. abrardi ä petits conceptacles dans des terrains d'äge Eocene d'Ishigaki-
shima (1964 b, p. C5). L'hypothalle est facile ä reperer gräce ä ses grandes cellules:

17 ä 55 [x x 6 ä 18 [x.

Les cellules du perithalle sont parfois un peu plus grandes que Celles du thalle tchecoslo\aque
(P. Lemoinf, 1934 a, p. 274), soit: 5 ä 16 |x x 6 ä 14 u.

Les conceptacles asexues sont de taille variable:
350 ä 380 p x 166 ä 232 p.

Un conceptacle sexue mesure: 564 p x 283 p, pore compris.
Les croütes jeunes, tres minces, de moins de 100 p sont les plus frequentes.
Lithothamnium cf. abrardi se differencie du precedent en ayant des cellules hypothaliennes plus

etroites, des cellules perithahennes et des conceptacles plus petits pour une morphologie et une
croissance identiques.

Fig. 1. — Ensemble de quatre thalles fertiles superposes formant un mamelon. x 102.

Fig. 2. — Detail de l'hypothalle avec ses grandes cellules, x 242.
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PLANCHE XI

Lithothamnium aggregatum Lemoine 1939

Quelques thalles forment des croütes superposees steriles sans avoir ici le beau developpenent
que suggere le nom d'espece.

Cellules hypothalle: 9 a 28 <i x 6 a 12 u
Cellules perithalle: 6 ä 17 p x 7 ä 11 p..

Les parois cellulaires sont un peu plus epaisses que Celles des specimens algeriens (P. Lemoine,
1939, p. 66) et se rapprocheraient de Celles de L. cf aggregatum de Cuba (J P & R Beckmann,
1966, p. 16).

Fig. 1 — Vue d'ensemble de quelques thalles superposes x 78 env.

Fig. 2. — Detail d'un autre specimen presentant exceptionnellement quelques tres grandes celules
hypothalliennes. x 250 env.
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PLANCHE XII

Lithothamnium andrusovi Llmoine 1934

Lithothamnium andrusovi est bien represente dans les Calcaires a petites Nummulites et Coral-
linacees du massif des Bornes, par des croütes minces de 250 environ dont les cellules hypothal-
liennes assez grandes ont un agencement caracteristique et une certaine rigidite. Quelques thalles
ont des conceptacles plus petits que ceux des formations d'äge Eocene de Grece C J. H, Johnson,
1965 b, p 805). D'autres thalles developpent des mamelons et meme des branches par leurs superpositions.

Ces branches ont ete determinees comme L. vaughani. Par consequent, L. andrusovi pourrait
etre la forme jeune de L. vaughani.

Cellules hypothalle: 12 ä 35 p. x 7 ä 13 p (20 p).
Cellules perithalle: 4äl2p x 4a8p(13p).
Conceptacles: 400 p * 160 p.

Fig. 1. — Croüte tres mince de 170p d'epaisseur. x 180.

Fig. 2. — Detail du tissu. x 286.
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PLANCHF XIII

Lithothamnium bofilli Lemoine 1928

Les branches et mamelons formes paifois de thalles superposes mesurent: 1,600 nm ä

3,587 mm x 830;' ä 3,165 mm
Les hypothalles de base n'offrent pas le beau developpement du type de l'expece et les larg:urs

cellulaires sont tin peu plus petites Les lignes d'accroissement sont inegales et la taille des con:ep-
tacles est variable.

— Mesures de la croute basale:

Cellules hypothalle: 6 ä 20 jx (28 p) x 6 ä 9 p.
Cellules perithalle: 7 ä 14 p x 6 ä 8 p.

— Mesures des branches:

Tissu medulaire: 8 ä 18 p x 5 ä 12 jj..

— Conceptacles: 166 a 548 p. x (80 p) 116 a 211 p.

Fig. 1. — Branche fertile Le tissu medulaire est ici un perithalle. x 102 env.

Fig. 2. — Detail d'un autre exemplaire. x 220 env.
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PLANCHE XIV

Lithothamnium charollaisi n sp

Cette nouvelle espece se presente en croütes menues de 60 ä 300 p., soit seules, soit superposees;
elles forment alors un petit mamelon Ces croütes sont fragiles, car elles s'appuient sur un support
qui est souvent un Foraminifere. Elles sont fertiles, et, proportionnellement au thaile, les conceptacles
sont plutöt grands.

Cellules hypothalle: 12 ä 26 p (36 p) x 5 ä 9 p.
Cellules perithalle: 6ä 12p x 5ä9p; 15u pres des conceptacles.
Conceptacles: 116 ä 382 p x 65 ä 130 p.

Quelques thalles de morphologie comparable ont ete decnts; lis different tous par les proportions
cellulaires. II s'agit de:

— Lithothamnium exiguum Lemoine (Maestrichtien; Algerie; P. Lemoine, 1939, p. 45) caracterise
par les mesures suivantes:

Epaisseur des thalles: 40 ä 200 p.
Cellules hypothalle: 7ä22p x 6äl2p.
Cellules perithalle: 8äl5p x 6äl5p.
Conceptacles: 175 ä 390 p (525 p) x 90 ä 110 p.

— Lithothamnium laminosum Howe (Eocene; Californie; M. A. Howe, 1934, p. 513) se pre-
sentant toujours en thalles superposes Serres:

Epaisseur des thalles: 200 p max.
Cellules hypothalle: 8 ä 10 p x 6 ä 8 p.
Cellules perithalle: 10 ä 34 u. x 9 ä 12 p.

— Lithothamnium tagpotchaense Johnson (Eocene superieur; Saipan; J. H Johnson, 1957,
p. 223):

Cellules hypothalle: 14 ä 18 p x 10 ä 12 p.
Cellules perithalle: 13 ä 20p x 6 ä 11 p.
Conceptacles: 300p x 140 a 150p.

Lithothamnium charollaisi se rapprocherait de L. exiguum decrit par J. P. & R. M. Beckmann
(Maestrichtien; Cuba). Le thalle provenant de Cuba est tellement mince que la differentiation
hypothalle-perithalle n'est pas nette; en voici les mesures:

Epaisseur des thalles: 40 ä 80 p; 200 p aux conceptacles.
Cellules: 10 ä 18 p (28 p) x 8 ä 10 p.
Conceptacles: 240 ä 370 p x 85 ä 160p.

Fig. 1. — Aspect le plus frequent d'un thalle fertile. Sous le conceptacle de droite, le perithalle est

epais par adaptation au substratum, x 102.

Fig. 2. — Superposition de 3 thalles: le thalle inferieur avec 3 conceptacles, un hypothalle au-dessus,
separe du troisieme par un Foraminifere. x 72.

Fig. 3. — Detail d'un hypothalle. x 440.
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PLANCHE XV

Lithothamnium faurai Lemoine 1928

Represents par peu d'exemplaires, Lithothamnium fattrai offre l'aspect de gros mamebns de
2 mm de diametre environ, plutöt que de branches: tissu banal avec ligncs de croissance assez
grandes cellules, grands conceptacles. Un specimen montre son hypothalle de base' 18 ä 27 ,u x 6 ä
12 ;jl.

Cellules du tissu medulaire: 8 ä 20 p x 6 ä 13 jjl.
Conceptacles: 250 ä 548 p x 166 ä 210 p.

Fig 1. — Portion de petite branche fertile avec une recurrence d'hypothalle. x 96 env.

Fig 2 — Detail du tissu perithallien pres d'un conceptacle. x 280.
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PLANCHE XVI

Lithothamnium marianae Johnson 1957

Lithothamnium marianae forme des branches d'une seule piece de 2,700 ä 4 mm de longueur
sur 1,477 ä 2,954 mm de largeur.

Cellules de l'hypothalle basal: 15 ä 27 p (32 p) x 6ä 10 p.
Cellules du tissu medulaire: 11 ä 26 p x 7 ä 13 p.
et aux lignes d'accroissement: 7 ä 9 p de hauteur.
Cellules du perithalle: 5äl4p x 5ä8p.
Conceptacles: 226 ä 880 p x 133 ä 200 p.

Les cellules du tissu medulaire sont souvent plus etroites que Celles des specimens d'äge Eocene
des lies Mariannes (9 p de moyenne).

Fig. 1. — Vue generale d'une blanche. Bien qu'ici le tissu medullaire se confonde avec le perithalle
(puisqu'il y a des conceptacles), certains specimens sont entoures d'une bordure assez

importante pour meriter le nom de perithalle de preference ä epithalle ou cortex, generale-
ment mince, x 46.

Fig. 2. — Detail du tissu medullaire. x 220.
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PLANCHE XVII

Lithothamnium minae Lemoine 1939

Le thalle est caracterise par de petites cellules et de petits conceptacles. Les cellules du perithalle
ont leurs coins arrondis.

Cellules hypothalle: 9 ä 14 p x 5 a 7 p.
Cellules perithalle: 3,5 ä 8 p x 5 a 8 p (parfois quelques cellules
de plus grande taille, jusqu'ä 10 p de longueur).
Conceptacles. 116 ä 300 p x 80 ä 116 p.

Le specimen ci-contre a des conceptacles sexues de forme variable et de plus grande taille:
250 ä 380 p x 132 ä 182 p, pore compris.

Fig. 1. — Vue d'ensemble d'une croüte mamelonnee avec un conceptacle monopore et un concep-
tacle coupe sur les bords. Le tissu forme de petites cellules est dense et par consequent
fonce. x 96 env.

Fig. 2. — Detail du perithalle. x 400 env.





PLANCHE XVI!I

Lithothamnium morefi Lemoine 1927

Les croütes mamelonnees et petites branches de Lithoihammiim inoieti furent decrites pour la

premiere fois dans des formations d'äge Pnabonien des environs d'Annecy Cette espece n'cst ccpen-
dant pas frequente dans le massif des Bornes entre l'Arve et le Fier: quatre thalles seulement ont ete
observes, cc qui est peu compare au materiel d'Algerie (P Lemoine, 1939, p. 71). La presence de
cellules carrees est une caracteristique du perithalle et du tissu medullaire Elle n'est pas aussi
constante que celle de files ondulecs qui a ete surtout prise en consideration ici

Cellules de l'hyDothalle basal' 12 ä 22 p x 7 a 9 p..
Tissu medullaire: 8 ä 13 p x 6a 10 p.
Conceptacles: 140 a 420 p x 110 ä 160 p.

Fig. 1. — Vue d'une branche fertile, x 31 env.

Fig. 2 — Files ondulees du tissu medullaire dont les cellules au niveau d'une zone feitile sont
plutöt grandes x 264 env.

Fig. 3. — Detail de 1'hypothalle qui est aussi tin hypothalle de recurience. x 264.
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PLANCHh XIX

Lithothamnium äff ramosissimum Gumbel n. comb. Conti 1945

Ce thalle peu frequent dans les Calcaires ä petites Nummulites et Corallinacees du massif des
Bornes, mais bien conserve, est surtout connu dans des formations d'äge Miocene Italien (V. 1

Mastrorilli, 1966 A, p. 223) et autrichien (oil il a fait l'objet d'une revision par S. Conti en 1945).
II s'agit de branches de 2,900 mm x 1,300 mm en moyenne, rappelant Lithothamnium ramosissimum
du Leithakalk.

Le tissu medullaire de la fig. 1, recoupe en son milieu par un hypothalle banal ä petites cellules
mal conservees, est regulierement zone par des cellules petites et foncees de 4 ä 9 ,u x 3 ä 7 a, tandis
que les autres ont dc 6 ä 21 u. x 6 ä 13 p.. Le perithaile est interessant par ses rayures dues ä des
cloisons transversales plus epaisses. Ses cellules mesurent de 6 ä 14 ji x 6 ä 9 p.. Les organes repro-
ducteurs ne sont pas connus.

Fig. 1. — Vue generale d'une branche. x 34 env.

Fig. 2. — Detail de trois zones, x 286 env.

Fig. 3. — Detail du perithaile. x 220 env.
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PLANCHE XX

Lithothamnium roveretoi Airoldi 1932

Lithothammum loveretoi esl un (halle encroütant mince ou faiblement mamelonne tres frequent
dans les formations d'äge Oltgocene de l'Italie du Nord (M Airoldi, 1932, p 66; V. 1 Mastrorilli,
1967, paru en 1968, p 241) et connu egalement dans des terrains d'äge Oligocene de Hongrie
(Krivane-Huttfr, 1962, p. 435) Sa repartition dans l'espace sembie surtout limitee ä ce groupe de
regions limitrophes. Cependant, d'apresV I. Mastrorilli, V P Maslov l'aurait Signale en U R S S

Cellules hypothalle: 7 ä 27 u x 6 ä 12 u.
Cellules perithalle: 5 ä 15 ja x 5ä9u.
Conceptacles: 112 a 465 ij. x 100 a 150 tx.

Fig. I. — Vue generale d'une croüte fertile, x 36 env.

Fig. 2. — Detail de l'hypothalle (avec quelques grandes cellules de 31 u.) et du perithalle. x 220 env.
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PLANCHE XXI

Lithothamnium vaughani Howe 1918

Chez cette espece, les mamelons et petites branches de 2,532 ä 3,376 mm x 420 ä 2,500 mm sonit
parfois formes de thalles superposes. Le perithalle est souvent zone. Les cellules sont grandes ainssi

que les conceptacles

Cellules de l'hypothalle basal: 12 ä 36 p (39 p) x 6ä 15 p.
Cellules du perithalle: 6 ä 20 p (23 p) x 5äl4p.
Conceptacles: 232 ä 996 p x 166 ä 232 p (parfois coalescents).

Les cellules sont ici plus etroites que les specimens algeriens. L'hypothalle basal forme quelquo
fois des croütes longues donnant naissance ä des mamelons. Des croütes semblables eparses ont le's
mesures de Lithothamnium andrusovi et ont ete determinees comme telles. II se pourrait que Z_.

andrusovi soit la partie basale d'un L. vaughani, capable cependant d'evoluer normalement sanis
former de branches pour des raisons d'adaptation au milieu.

Fig. 1. — Vue d'ensemble d'une branche fertile, avec son hypothalle basal Plus bas, ä gauche die
la figure, un hypothalle identique isole. x 39 env.

Fig. 2. — Detail du perithalle. x 220 env.
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PLANCHE XXII

Mesophyllum pfenderae Lemoine 1928

MesophyUum pfenderae est caractcrise par des branches minces et ramifiees de 3 ä 4 mm x
0,844 ä 2 mm Le tissu medullaire est zone parfois reguliercment, parfois irregulierement, par
diminution de tadle d'abord progressive de 32 ä 22 p x 9 ä 14 p., puis passant assez brutalement ä

des cellules plus petites de dimensions: 9 ä 13 p x 7 ä 8 p. Une large bordure perithallienne encadre
1c tissu medullaire avec des cellules carrees de 7 ä 8 u.

M. pfenderae a ici des cellules medullaires plus etroites qu'en Algerie. Les mesures rapprochent
ce thalle de M. Iropicale (P. Lemoine, 1934 0, p. 277). L'absence de l'hypothalle de base et des concep-
tacles rend delicate la determination generique de l'algue. Elle a ete faite par comparaison a\ec
d'autres specimens.

Grossissement de la figure ci-contre: x 98 env.
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PLANCHt XXIII

McsophjUum rigidum Masirorilli 1968

Reccmmenl decrit dans des formations d'äge Ohgocene du N de l'Italic (V I Mastrorilii,
1968, p 309), ce Mesophyllum consisle en croütes a nunces hypothalles de 158 a 265 p d'epaisseur.
a penthalle inegalement developpe jusqu'a 600 p selon le nombre des conceptacles

Cellules hypothalle 27 a 45 p. (54 n) x 8 a 16 u
Cellules pcrithalle. 6a 14 p x 6a 10 p
Conceptacles 348 a 664 p x 232 a 250 p

Les cellules de I'hynolha'le sont ici plus longucs que Celles provenant des specimens d'Italie, et
leurs dimensions les rappiocheraient plutöt de Celles de M ingestion Mastrorilii Cependant, ce
dernier a de plus grandes cellules perithalliennes et une morphologie differente

Fig. I — Vue generale d'un thai le dont la coupe n'est pas paifaite Les conceptacles sont noimale-
ment plus hauts x 96

Fig 2 -- Detail d'un autre specimen avec hypothalle normal, petit penthalle et, a droite, le depait
d'un conccptacle ayant deux pores x 144 env.
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PLANCHF XXIV

Mesophjllum sp 1

Un seul exemplaire est une mince croüte rigide II est ä double perithalle et rappeile Meso-
phyllitm biplonum M xstrorilli (1967, paru en 1968, p. 311) par ce caractere et par !es mesures
Mais, comme le thalle d'äge Oligocene de l'Italie du Nord est souple, que son hypothalle n'est pas
en rangees nettes (ce qui n'est probablement dü qu'ä une coupe mal orientec) ct que le thalle provenant
des Calcaires ä petites Nummulites et Corallinacees du massif des Bornes est unique, ll ne lui a pas
ete donne de nom d'espece.

Epaisseur hypothalle: 135 [a.
Cellules hypothalle: 20 ä 28 ia x 8 ä 12 ia

Conceptacles: 415 ia x 133 ja.

Fig. 1. — Mince croüte fertile. Bien que le toit du conceptacle ne montre pas de pores nets, son
aplatissement ainsi que celui du plancher sont plus typiques d'un Lithothamnitim que
d'un Lithophyllum. x 102 env.

Fig. 2. — Detail du precedent, x 220 env.
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PLANCHE XXV

Udoteacee

La Photographie ci-contre reproduit une forme qui pourrait appartenir ä une Udoteacee.
Long de 2,780 mm, large de 1,055 mm, le centre de ce thalle est forme d'une moelle ä filaments

tortueux minces bifurquant ä angle droit pour donner naissance ä un ou plusieurs filaments greles
qui, ä leur tour, supportent des touffes plus calcifiees et correspondent ä un cortex. Des « trous »
irregulierement disposes dans ce cortex ressemblent ä des organes reproducteurs.

Largeur de la moelle: 422 p.
Largeur du cortex: 260 p.
Diametre des filaments de la moelle: 50 p env.
Diametre des filaments de transition moelle/cortex: 30 p.
Diametre des filaments du cortex: 166 u. x 50 ä 60 p.

Cette Udoteacee n'est pas un Hahmeda'. les filaments du cortex ne sont pas gonfles et ne rap-
pellent pas les utricules.

Elle se rapprocherait du genre Litanaia Maslov dont les branches secondaires ne sont pas des
utricules et notamment de I., perisseia Wray (Devonien; Australie; J L. Wray, 1967, p. 25) qui
presente des organes reproducteurs tres comparables. Cependant, L. perisseia possede des filaments
centraux nettement rectilignes tres larges, ce qui n'est pas le cas ici. L. maslovi Palla (P. Palla, 1967,
p. 96) a des tubes centraux enchevetres de 80 ä 110 p de diametre, dimensions egalement trop lmpor-
tantes pour une identification parfaite, et des filaments corticaux un peu obliques. Litanaia maslovi
est d'äge Devonien.

Un doute cependant demeure: les filaments centraux et les filaments de transition semblent
s'organiser autour de vacuoles; le cortex n'est pas rectiligne et parait dchmite ä deux reprises par
de plus longs filaments corticaux. Ces deux caracteres seraient en faveur d'un Bryozoaire. Ensuite,
la calcification est un peu differente. Par contre, les cavites peuvent etre interpretees comme des
organes reproducteurs.

La ramification des tubes centraux, peu visible sur la Photographie, donne au « thalle » sa
veritable direction; il est Oriente la pointe en bas.

Grossissement: 54 x.
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PLANCHE XXVI

Divers

Fig 1. — Cioüte de Lithophyllum ou de MesophvUum. Le perithalle n'est represente que par une
rangee de cellules C'esl done un thalle tres jeune de 140 ix de large, avec des cellules
hypothalliennes reguheres de 27 ;x x 8 ä 9 ix.
Ce type de thalle incompletement developpe, semble-t-il, se rencontre frequemment, sans
qu'on puisse en preciser la determination et le rattachei ä un specimen plus complet.
x 220 env.

Fig. 2, 3. 4. — La plaque nnnce 248 (synclinal de Cenise) montre plusieurs coupes transversales-
obliques de cellules centrales vermiculees (fig 2) bordees de cellules perithalliennes
normales plutöt petites. Ce vermiculage peut s'obscrvcr parfois sur des coupes semblables
de Melobesiees classiques. Ici, ll est particulierement important et le passage de l'hypo-
thalle au perithalle est anarchique Ces coupes paraissent correspondre ä des croütes de
Lithophyllees (fig, 3) dont la disposition en rangees est assez nette, mais dont les cloisons
longitudinales sont discontinues (fig. 4) II semble que le plan d'ordonnance de ces cellules
soit different de celui des Luhophylhtm ordinaires. De plus, une cavite (peut-etie deux)
dans le perithalle de la figure 2 rappeile le vide laisse par un organe reprodueteur Si ce
caractere de reproduction sc confirmait au cours d'etudcs ulterieures, ou aurait probablc-
ment un nouveau genre de Rhodophycee.

Fig. 2 — x 90.

Fig. 3 — x 60.

Fig. 4. — x 240 env.
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